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Dans une note précédente (+) j'ai étudié, du
point de vue algolôgique, les caraet'ères de fonds ,à PeYâ­
,sonnelià po,lymorpha (Zanardini) Schmitz dan~ la région' e
Harseille. Depuis, cette rédaction de n.ouvelles: récoltes
m'ont permis dès observations oomplémentaires. C'est ainsi
que j'ai remarqué des formes singulières (planches I~IJ-III)
que peuvent; dans ce, biotope'particulier, prendre ,les. thal­
les calcifiés de P. polymorpha.

:?' ~}

. Je rappelle succintement les principaux carac-
. ,'th'es de ,ces fonds. Situés de ":35 à -45 m., ils sont loca-

lisés en des stations où n'existe aucun courant. Une va-
~e ,très ~nconsistante recouvre la surface du fond.

A la limite de séparatJo'n de l'eau .de mer et
de cette vase très fluide sous-jacente, se,ma,intieIirient
le,s,thalles de P. pclymorpha. Conttgus et'libres; i'ls for­
,nient une couche unique (++) . Leur mu).tiplications 1 y ef·tec­
tue' à peu près uniquement par un, proce'ssus: se,xué: carpo ­
sp~~c~ en novembre. '

.'---.-"'-._--,-----_.._,
. (+) 'Contributi'on à l'étude des Fon'ds ~ Pèyssonnelia
_PJLJ,JLm.0l'J2l~!!l:. (Zan.) Schmitz de la région de Marseille.
,Rec. Trav. Station Narine d'Endoumc ' iasc •.. 12 1954

. , '

(++) Observation, en plongée, duc à'J.PICARD
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En géné~al. ces thalles p~uvént être décrits'do la fa­
. çon suivant'e':. contrairement aux exemplaires fixés ql;Ü gar-
, dent·' plus qu moins la forme d' une' l~l!ne aplatie,' ceux de ce
biotope ont un aspect globuleux dû à un enroulement sur eux­
J?~m9s. C~s ;!.i:l.mes contournées délimitent ainsi une cavité oc­
cupée pa~ de la vase. La surface dxterno de cet ensemble,

"que,l'on pout assimiler, à'une sphère irvé~~lièrement compri­
mée et ~lus ou moins munie d'expansions foliacées, ost re­
présentee exqlusivemont par la couche colorée du périthalle.
L'hypéthalle constiiue' alors la paroi interne de oe corps
creux et se trouve au contact de la vase qui ,le remplit.
L'aspect extérieur étant en tous, points semblable, il n'est
pas possible de préciser le point d'appui,

'Me basant sur des observations personnelles,' j'ai alors
émis l'hypothèse de mouvements comparables à des rotations
effectuées par ces thalles sur la vase du fond. J'attribue
ces "basculements" à une modification de la situation d'é­
quilibre de ces' corps flottants, par déplacement de leur
centre d~ gravité à la suite d'une croissance limitée uni­
quement aux parties supérieures hors de le, vase. Ces mouve­
ments sont certainement favorisés par les poussées mutuelles
qui s'exercent entre ces thalles contigus augmentant leur
taille;

" .', Rèprenant cet ancien matériel, ,j'ai alors remarqué des
:thàlles de for.me particulière qui avaient échappé, à ,mes pre­
'mières' investigations' et qui peuvent' être assimilé s,à" des
coup~s évasées, plus ou 'moins comprimées et déformé~s (pl.!
fig. l à 5 ). A la base se trouve un petit pédpncule tubu­
laire dont'1a partie inférieure est souvent elle-même élar­
gie. Certains exemplair\,?s' (fig • .5-4-5 ) prov:i,ennen.t, de thal­
les brisé's au voisinage de Üi constrictionl thall'iois doni
l' aspe.ct ,devait être cemparapl,e à, celui que j'e déorirai :DIU,S'
loin (- fig. 12 ).Le p~ri.thallè.estéxterne;'l'hypothalleli­
mit'e la cavité, rémplie de'vase, de'oet "entonnoir",

Cette, configuration, ne peut provenir du déveioppemBpt
sur un corp~ solide et dense pour les raisons suivaRté~t,. . ,

. Id-si l'~n except:e a) les escarbilles rej'e'tées
par ],e's'-bateatix (localisées par'le,.,'i;;r:a...fio roaritim€" elles
ne $e rencontrent pas dans toutes les' stations prospect·ée13Î,

b)' le s thalles dé-S al'gue.s
calcifiées,

c)'les déb~is de fibres de
feuilles de Posidoriies inclus dans la'vaso,'" _
je, n'ai trouvé aucun corps solide, tel'''que gravier, sable ••
sus6ept~ble de fournit un substrat initial. ,Rappelons que
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ces minéraux, dont l'apport naturel'est d'ailLeurs très
improbable par suite de l' absence presque t'Ot'al'e 'd:es cou­
rants en de tels biotopes, ne peuvent, par leur'densité,
se maintenir à la surface de.la vase. " ..., '. ,"

' ..-

2°_je n'ai jamais rencontré;:~~~~,cès··fonds
particuliers, P. polymorpha, même à l'état ;)uvénïie, .'fi-
xée sur un suPPort'lquel qu 1il soit. .. ..

3°-après la germination, le développement
d'un j8une thalle fixé ne peut conduire à une forme ,en

.. ·.l'entonnoir'': d "aut'ant .plus que, pour satisfaire au'" .con­
diti'Ons d'éclairement nécessaires à la photosynthèse, le
pédoncule'dévrait se trouver à la partie supérieure, et
cette petite coupe renversée pendre alors sous l'hypo­
thétique substrat, Cette position d'équilibre~ biologi­
quement 'incon,c~yable,,(. zones' marginales d' accroïsscment
envasées') ,: ne' 'pourraît être stable.

0"

pa! sa présence et'sa
retenu' est'. un.:frag-

'" • .: - d·
h

•

I,e seul substrat initi,al,qui.'
dens:ij;é" puisse, ,'è:'.la r'igueur; être
ment de fibre dePosidonie; .,'

Le matériel subsistant' de" mes récoltes a'ntérieures
ne me permettait pas de poursuivré ..plus avant mes inves­
tigations. Indépendamment des détériol,'ations inévitables
dues, aux diverses'manïpulations de ces thalles fragiles,
j 1 eri' avais "briSé "de' nombreux: exemplaires pour" rechercher
un éventuel substrat init ial ,f ,gravier, sable"H" etc. ) "

. . .. .'. .

. .

J'ai ainsi ~té :amenée 'à effeètuer de nouveau~ draga­
ges (, St" 300 )' 'en apportantbe-aucoup de ,précaut.ions aux
diverses o'péra;tions, af'in de réduire le plus"possible les
b.ris:;' ''Le, cont enu de ;li dTagu'e .. a' été soumis·à un' 'eitamen

',orient'é et.mimitiC\.\x.',(+) quim!a permis de recueillir un
certain nombre d'échantill:ons s'apparentant, à la figure'
12, (PL III)'.

, Le ,thalle p~ésente .. une, constrictiort',tu1iulaire~épa,:"
rant, d'un côté ( fig., 12QU 12'" en haut) l,mc'part~e '
globuleu~e'de type,morphoi9gique,gén~ral, ~e~l'autre u~e
paJ;tiecor.J::espond~n,t <LUX ;cou.pe~' evas~es pre,cedem!?ent de-
cr~tes, L'ensemble,se br~se ..tres fa;c~lement ,au n~veau de
l' étrartgiément; do ,patt et' ci 'avtre duqÙel"exist e donc une
disymétrie àssez surprenante; ,

. . . ~ .

, .' : ~
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Comment s'~st réalisée la croiSSance de. ces th~lles
poUl" conduire à des formes 'aussi singuliè:r:es ? Il ne 's 1 agit
pas d'un cas isolé 1 mais d'exemnlaires relativement fré~
qucnts1 ce qui exclue l' hypothè se .d 1un'que'rconque exemple
térato~ogique. Je retl'Ol,lVC à:.' ailleurs cette· dispo'si tio:n,
dans son princip,e, sur des' échant i110ns au premier abord
·~ssimilables au type général décrit au début de cette note
.C fig. 13 )" ...

. Les stl'lutions à .envisager semblent assez restreintes,
su1vant que 1 "on consi'dère une fixation sur un débris de
ff·br.c'tle· Posidonie ou °un .d1lveloppement rlirect sur °la vase.

t . .,

Le'développenie'nt pourrait;être ainsi conçu:'

-F;i,xé,à iafi1Jied~Posidoti{b, le jeu­
ne thalle s'iccroit nbrmal~ment,

l'hypothallc demeurant au contact de
la vas'c',

, .

.. ", :

.'F:·-·:·· .~-~~', -'~I

, -~~:.'~ 1i '. '., "....:. - "" .'<'. --'~ -;-. ,. . ... ". ---.... ~.~ '-,/ .

. ~ ·IL_~.~~_~~··;~~·::::-~::·
., . , . l'-Dés facteurs divcrs '(4é~1~cGment du
. 'Ir,~-,-,:···~·---·--_o--"-li centre de gravité par Croissance ir­

régulière, interactions dues aux in-
! -'. dividus voisins) peuvemt alors, par

--0'0' :.1" ..~.. '-;.:~"':":':::::<~' 1 bascuJ:ement., modifier cette position
j' ~"O"".~'''''' 0.... • il et d.étcrminer des conditions anorma-.. l'~' ....~.=.< ... ~::::' ~:~ ii les: périthalle en contact avec la
do......I! vase et ainsi à l'obscurité, hypo-

, olL.o '_~·--.:.JI thalle tourné vors la lumière, Cer-

I . ,otainstropismes, dont il ost diffi-
cile do préciser l'influencoe exacte,':' Ir--:--·-· _·_·_-_·_--: orientent la croissance de l'algue

l,' ': '.:;;;::'.::::;.:'> 1 0 n~t~~d~~~~~~L~~n~~~~~~~erd~~x con-
..I .....~~

,·t·::.:·...;~·:;~.·:I:.~;~~~::·::·:::::.. 1-H~~:~~i~~r~~H~:~~:!~tt~~f~~rf.~~~~fe
IL---.-..:.. .·: .-.:..J! de retrouver le's cbn'ditions écolo- i

I
l .. giques primitives. On pourrait ains

assister à la formation d'un manchon
1. .entourant plus ou moins étroit'ementImJ . la fibre de',poos.idonie. Ce manchon
l,' t~ péritha'lle correspondra'it au rétrécissem'ent tu-

.. .. bülairesi1;'nalé ·.anté.r'ieurement, au

l
i~......•~.~.~".~.. hypothalle niveau duquel il conviendrait de si-
.X, tuer l'origine de ces thalles parti~

cuIiers. L'accroissement se poursu~

--- ...~ ..
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vrait ensuite de part et d'autre"la forme finale
dant du hasard des basculements,_ successifs.

dépen-

être
CettEr 'hypothèèe, toutefois'; ne me semble pas devoir
retenue pour les',raisons suivantes: ' .

,a)-à l'int·érieur du rétréoiss'0m'ent tubulaire
n'existe aucune trace de fibre, mais seulement un
sédiment très -fin', _

" 'b)-au niveau ele cette constriction, non seule­
ment r:hen n'iridique l' anastomope. qui lui aUJ7ait don­
rié naissance, mais j'y observe m~me une disposition
régulièreme~t annelée de~ zones d'accroissement, dis­
position qui ~ elleseul~ ~nfirme cette hypothèse.

l' .• .. .. .. ,.:...... ~.. ,.:~".; .. •....,., • u,

a) -l'es deux :pa.rtiesgloliii1eus6B:'op~p,séesdè-
- vraient présenter un aspoct d.' ensemble, ' e't-no-tammept
une disposition des zones d'accroissement, çompara;;... '"
b,hlS, cc qui ne concor~e rms avec, nies observ,ations';,,-

.,
; ,,~.

J'ai insisté sur cette première hyp6thèsè, dès l'abord
séduisante, en vue de l'éliminer d'une façon plus' probante.

" .. :: >\ " ; ..

2°-Développement direct.

J'ai indiqué (note antérieure citée) 'comment les thal­
les de P. polymorpha prenaient généralement, dans les condi-

,tions sp~ciales de ce, biotope, une forni~ globuleuse. Pour
expliquer le passage ,de' cette forme à cel'le qui nous inté­
resse,particulièrement i6i, j'ai figufé (Pl. II fig.6à 11)
quelques éqhantillons constituant une s0~ie évolutive.

Au cours du développement le hasarcl peut conduir'e È\ la
juxtapositio,n de deux bords libres du même thalle, dont, :kes
tissus en contact fusionnent. Ce phénomène peut former, soit
une pointe-tubulaire (fig. 6.7) dont l'4Volution se limite k
ce stac1e, soit l<n tube ouvert, (fig. 8.9) dont la croissance
peut se'poursuivre au niv~au du bord libre"aon~ant une cou­
pe évasée. (fig. 11) que des expansions ultéri,eure,s pourront
masquer"

Cette évol~tion explique la disymétrie précédemment si­
gnalée: d'un c6té le thalle initial, de type général, pré­
sentant les traces nettes (en •••• sur les figures) de la
fusion de? tissus pont résulte la constriction tubulairc; de
l'autre, la coupe évasée aux zones d'accroissement régulière­
ment disposées.
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Par
ml\mes en
ses, des
lesque.ls
tapes do

la ,sutte', ":c'es deux parties peuvoht se trouver elles
contact, et' donner, alors, par de 'nouvelles anasto!!lo­
exemplaires de formes très dive~&es (fi~. 13) sur. .. '=',
on parv1ent cependant a retracor les différentes é­
la formation.

CONCLU8ro_.

.. * '

.,-, ...

Il ne peut évidemment I\tre question-de considérer ces
formes comme une nouvelle espèce, ni même une variété de
Peyssonnelia pol~morRha. Il s'agit 'de morphoses résultant de
l'action conjuguee de facteurs divers.. . ,...

. ~- "t l 'f'

1°-Facteurs phys1o!ogit1ues partiéti!itirs à f"espèce
dans un tel biotope:

-Tendance, pour les expansions d'un même
thalle, à l'anastomose des tissus marginaux en
contact (+). ' ;

, -Tropis~es divers ( géotropisme 6himiotro­
pisme; haptotropisme, phototropismel dont'il
est bien difficile de préciser l'importance re­
lative.Le phototropisme semble cependant avoir
une influence primordiale.

2°-Facteurs écologiques propres à ce biotope.
-En dehors des'facteurs habituels ( éclai­

rement, température, pH, hydrodynamisme ••• ),il
'convient ici de souliener plus spécialement
l'inconsistance du support vaseux, ainsi quo
los interactions complexes dues à l'extension
d'individus étroitement juxtaposés.

(+)-Je n'ai jamais remarqué, malgré l'abondance du matériel
récolté et observé, deux thalles différents soudés. '
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Sections longitudinale
et transversales.
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Echantillons brisés au niveau de l'étranglement.

Thalles en forme de coupes, plus ou moins déformées par des
expansions acquises secondairement.

- grandeur naturelle
Station 290, 7 mars 1953.

~ Périthalle Hypothalle



Planche II

Formation d'une pointe creuse, dont l'évolution est achevée.-

Formation d'une tubulure.

fig.

Evasement de la tubulure. Dernier stade de l'évolution.

iJ ·Périthalle Hypothalle

f~1 Anastomose

Echantillons récoltés le 20 décembre 1953. station 300.
- grandeur naturelle -



fig. fig.

Planche III

Sections
transversales

Fig.

Fig.

Les

12 et 12': faces opposées d'un m~me thalle (Station
300, 20/12/53).

13:exemplaire complexe (Station 300, 18/11/53), montran~
à droite le thalle initial, à gauche la portion secon­
dairement acquise.

némathécies f9~ment des plages foncées dis~éminécs.
- grandeur naturelle -




